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§ II- LETTRES, N°177
2- A 1ERE

HENRI-DOMIKKJJE, n°102

LETTRE, E°102

Dijon, fête du B. Mannès, 
ce 30 Juillet 1867

J’ai oublié,mon Enfant, de vous répondre au 
sujet de la lettre à S. E. mais j’ai réparé ma faute 
en écrivant moi-meme, hier, fête de S. Marthe, une 
longue lettre qui, je crois, lui prouvera notre res­
pectueuse soumission et nous conservera, si Dieu nous 
aide, ses bienveillantes sympathies. Gela ne suffit 
pas; nous n’écrivons pas assez souvent; ne manquez 
pas de le faire à toutes les occasions que vois pour­
rez rencontrer, et maintenant, faite s-le le plus-tot 
possible. Dites que vous ne parlez pas de la fête 
parceque vous supposez bien que je lui -éai écrit à 
ce sujet, mais parlez-lui de notre commencement d’a- 
doration perpétuelle, dont je n’ai rien dit, et de­
mandez lui conseil pour savoir si vous devez vous con­
tenter de la faire, le tabernacle fermé, ou s’il y a 
lieu d’y donner un peu plus de solennité et laquelle .- 
Peut être aussi serait-il bon de lui communiquer le 
rapport de Melle de S. Juan. Enfin il faudrait le 
prier de ratifier la prise d’habit de S. Marthe, mais 
je voudrais attendre pour cela que nous ayons en mains 
son extrait de baêteme; qu’elle le réclame donc au 
plus vite et aussi toutes nos soeurs et enfants a la 
lrê occasion.



458

x^xx>*xxx>aGixxxxxxxjc;xxxxxxxxxjsxxxxxxKxxxxxxxxxxxxxxxxxx.  
X X2<XXXXXJŒXXXXXX;<XXKXXXXXzaŒ>^CXXXXXXXXXXXX2QG<XXXXXXXXX 
XXXXXXXXXJQ;xxxxXXXXXXXXXx:<xxxxxxAX3'XXXXXxxTriCxxyTnt-iCKX'X'xx 
;œQ.xxxx/.x:cœ\JUiXxx:œ<x^
xxxxxxxxxxxxx. ̂ xxxxxxxz^ùZiaocxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxx 
xxxiacxxxsxxxxxxxxxxxx. x:cxX2^3aŒ£xx:aa<xx>^aQQoaGU^:xxxxx 
xxxxxxx: ckxxxxxxxxx; . .xxxxxxxxxxx
x>;xxxxxxxxxxikXXxs<xxxxxiœo^xxxxxxx;;xxx;Qacxxxxxxxxx:acxL<x 
iiiTCtn xx x Kxxxxzxx.xxxxxxxxxa.xxxxxxxxxxxxxxannrxxxxxxxxxxx 

xxxv xxnxxxxx xxx xm xxxxxxxxxx xxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxx 
XXXJCXXXAXXXXXXXXXXXXXXXXXXXÜiXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXjCXXX 
xxxxxxxxxxxxxxxâ-c^xx^ 
x:a£xx^xxx:ixxxxxxxxxxx:x/æïxxxxxx:<^xzxî.xxxxxxxxi^xxxxxxxii  
XX rrWYWTXXXXZmxmaXSXX  XXXXXXXXÏXXXXXXKXXXXXXXXXXXX 
XXXXXKXXXXXXXXXXXXXXXXX:vXXXXi^XXÀ.XXXXXXX3QUCXXXZ XJiXXXXXXA. 
.xxxxxJ'^.zxxxx?^xxxxxxxi^xxx^xxx;<xxxKXXxxxxx>^xxj<-^;:xx 
X^xxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxtiû^
XXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXOiXXXXXXXXXXXXXJCCKX

X xx)OCXXXXXXX:O^SXX2CXX24.>^COaCXXXXXJOaCXXXXXXXXXXXXXXXXXXXX

x:

yyXx^^XXXXXaCXXKXXXXXrrTXTXTKItCTXCT^^

Ï^S^Sxxxxxxxxx/^^xxxxxxxxxxxxx^^
X>.XXXXAÀ.^tAJ<AAJS-.   v^YVVVXXKXXXKXXXXXXXXX 



459

5 h. du soir

Avez-vous

Avez-vous

reçu quelqu’avis de l’envoi de 
sais rien de nouveau à cet égard.

écrit à Auberive?

lu à H. le Curé ce qui le concer­
nait à propos du vin, dans la lettre de mon frère-?

On m’écrit au sujet de la pauvre fille a - 
veugle de Saintes. C’est la suite un coup de foudre 
qui a tué sa Mère quand elle était tout enfant Elle 
a 30 ans environ. Elle a 6000 et q.q. cents francs. 
Elle a bonne santé. Elle n’a plus de parents. la Mère 
Générale -ànous fait dire que nous ne pouvons trouver 
d’ame plus pure et ayant une vocation meilleure -(seu­
lement) "elle a beaucoup d’imagination, ce qui ferait 
supposer un peu dlexaltation"- Je vais écrire directe­
ment à la SuprS G1- pour savoir ce qu’il faut entendre 
oar là - Elle nous enverra tous-tes les notes désira­
bles son compte - Hais c’est ce point qui m’in - oiiète et que 'e veux éclaircir. Et puis maintenant 
oue porte d-întrée n'est P2s faite, à ouol l'ern - 
pïolëoa-ious? fourra-t-olle être portière?

T>4eidément jf“- de Foullon compte aller vous llo l !’éSit positivement, sans dire quand, 
voir; elle me 1 éor» PJJ ^vong fait eeseel_
Elle semble e?01* ’r®‘igon%st déjà payée, qu’autrement 

etre imprudent. Je vais lui faire com­

fille d’OriéânVMSiro’SÎnîn^c161111,6 de notre 
permet de partir l’t Haulo2« Son confesseur lui 
que s renseignéa sur i«a meme; il demande quel- 
une 1/3 feÆ; àan3
Il ne l’assure Joindrez a votre réponse
pense dans 6"semaiies persévérer» mais il 
rementf’’’ ce nn’ii •f'/J?lnes elle e'fc noas verrons clai- 
mande si elle dnJ cr?lre de sa vocation. Elle de- 
ïïïïr l’ortütrn^ apporter des livrea pour ensei - 
Sus l»ntî??£S«h etC’ paroe^e Je lui avais dit que 
ma nnnr ?! iOnS^?a pea à cela? elle demande de mê-

£ * ÎS livres d anglais répondez à cela. Ne man- 
4-d? JUi !ire non plus lue la Raison quoique 

e ^onQltonnant régulièrement est à
son début, e^ combien nous avons peu de sujets etc. 
afin qu elle sache bien d’avance ce qui en est. Je 
me souviens pas si j’ai jamais bien touché cette 
question, pareeque sa venue à Béthanie a toujours 
été en suspens jusqu’à ce jour.

Avez-vous 
la buanderie? Je ne 
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prendre que la régularité «+ i *
passe avant la qUestion d’aigentf0^*011 deH SU’jets 

propt'É3 de^M^de fnUS prèa deee Bétbanie? les 
bert? Parcequê l’ai’oïS ou °®lles âe ï'm?,èe-SHum- 
Juan et que j® Jourraî?^ d\éci^e à M^le de s, 

a « je pourrais sonder la question vin.

au Mois deANovêSl T VOeuX
np nni T>nni.T»<* re* *™a raire vos testaments pour 
viez-vous ,Ï?US Venir quel<lue Jour? Ou les a- 

nnoinnoftu8 d avanee« Je crains que nous n’ayons 
omis quelqueehose en cela.

, .. . Qu€~ê^-Ka»the-¥4e4ai?.e=a&-®lHe-tet-6eH-eK-
trait—de

M’avons nous pas oublié sur le registre des 
réceptions de marquer l’age de -eS1,3 Marthe et Marie. 
Il faudrait l’ajouter. C’est nécessaire.» Voyez ce 
que nous avons marqué pour S. Cécile, à sa prise 
d’habit.

Avons-nous songé à remercier Fraî de Lade- 
vèze pour sa caisse de vin, au temps ô.u P. Praquin? 
Pour moi je ne l’ai pas fait. Si vous, non plus, il 
faudrait lui écrire des excuses, disant que nous a- 
vions compté l’un sur l’autre

M  Bick s’étonne dejie rien recevoir de 
vous, je lui réponds que vous êtes encombrée; de n'e- 
tre pas si pressée que cela.

leFaites prier pour l’oncle de M  Marie de 
Grenoble celle qui nous a envoyé les petites couron­
nes du Rosaire, et qui vous a écrit. En lui répon­
dant donnez lui les dimensions exactes de l’Exposi- 
tion telle aue vous la voulez; indiquez lui les 
fleiïrs aussi, et si elle doit la faire monter elle- 
même; elle veut nous la donner. Je désire comme vous 
que les fleurs soient en étoffe, c’est moins cher que 
le métal fin et cela imite mieux le naturel.

elle 
Adressez votre lettre,: A-Wad—

 ^elle sidonie :
A MadelÿZéîie Second 

Grande rue, 9 
Grenoble
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Ih lettre du H P L
que vous ne le semblez eroJ eat Plus convaincue 
parler et de penser* ref <’e sais 551 façon de 
il la ménage. ’ seulement dons celle à H.

doit-elle plug1 écrire?à S* Agnès âe 3a méPrise*- ïïe

Que craignez-vous pour M1® Stéphanie?

„ ^ca^te pusillanimité, quelle est-elle?
vous ne m’en aviez pas parlé?

Comment va S. Félicie. N'y a-t-il aucun 
moyen de savoir s’il n’y a rien à craindre pour sa 
tete ?

S, Marthe est elle remise à. flot. Vous lui 
direz de ma part de faire une communion dès qufelle 
le pourra et de dire un (a) Rosaire pour mon frère 
pourrie remercier devant Dieu d’aimer ainsi mieux 
son âme, que saon agrément naturel.

Pour1 la s je ste c’est à vous que j’ai parlé. 
Quant à la CommfcJi voyez si c’est utile. Je ferai 2 
réflexions: 1? n’étant pas en cellule, serait-ce bien 
convenable, en plein jour?- 2? ne serait-ce pas trop 
de sont eil; elles en ont déjà beaucoup et il me sem­
ble que pour celles qui dorment bien c’est plus que 
suffisant Réglez cela pour le mieux.

Catherine ne peut elle pas travailler au 
jardin? On nous la dit. 

» leRéclamez d'autres petites images a K  Marie, 
car je ne sais quand je la reverrai.

Fêtez bien notre Père S. Dominique,(et notre 
Mère)

A Dieu, mes enfants, je vous porte incessam- 
. «nom- devant Dieu, et vous particulière-s ss'-sr?» « •,e

bénis toutes bien des lois,

fr. M. Jean-Joseph


